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TIm  imagaa  appaaring 


of  tha  original 
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Original  eoplaa  In  prinlad  i 
bogbmlng  wHh  tha  front  eovar  and  andbig  on 
tho  laat  paga  «vHh  a  printad  or  Muatratad  bnpiaa» 
alon.  or  tho  baeli  eovar  whan  appfoprlala.  AI 
othar  original  eoplaa  ara  fHmod  baginning  on  tho 
flrat  pogo  wMi  a  prtaitad  or  muatratad  impraa- 
alon,  and  anding  on  tho  iaat  paga  wMi  a  printad 
or  Muatratad  iniiwaaaion. 


Laa  anamplalraa  oriolnauM  dont  la  eouvartura  an 

par  w  pronuar  pun  oi  on  larnNiNHn  tun  par  w 
damiaro  paga  gw  oompoita  una  anprainta 
dlnpraaaion  ou  d'Muatratlon<  aoit  par  la  aaoond 
plat,  aalan  la  eaa.  Toua  laa  autraa  axamplalraa 
orlglnauii  aont  fwnoa  an  oommonçant  par  la 
pramlèio  paga  qui  eomporto  uno  amprainta 
dimpraaaion  ou  dWuatradon  ot  an  tarminant  par 
la  damièra  paga  qui  comporta  una  taNa 


Tha  Iaat  raeordod  framo  on  aach  microficho 
ahal  contain  tha  aymbol  -»•  (moanlng  "CON- 
TtNUB>1.  or  tho  aymbd  ▼  (mooning  "ENOI. 
whichavar  appaaa> 

Mapa.  plataa,  chana.  ato..  may  ha  fibnad  at 
dmarant  raduetion  ratloa.  Theaa  too  larga  to  bo 
antiraly  Inehidad  in  CM?  ORpoaura  ara  flhnad 
baghwlng  m  «M  upparlart  hand  corner,  loft  to 
right  and  top  to  bottom,  aa  many  framaa  aa 
roqubad.  Tha  foNowlng  diagrama  Hkiatrato  tha 


Un  daa  aymbdaa  aulvanta  apparaîtra  sur  la 
damièra  hnaga  da  chaque  microfieho,  adon  le 
eae:  le  eymbole  -^dgnMIe  "A  tUiVRE",  le 
eynboie  ▼  algnifle   PIN  • 

Lae  cartee,  planchée,  telMeeux,  etc.,  peuvent  êtto 
flbnie  è  dee  taux  de  réduction  différente. 
Loreyie  le  document  cet  trop  grwwi  pour  être 
repceidult  en  un  eeul  dché,  H  cet  fibné  é  pertir 
de  fangla  aupériaur  gauche,  do  gaudw  à  dreMn, 
et  de  heut  en  bo^  on  prenent  le  nombre 
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IBS  Hommes  et  les  Choses  de  Québec, 
™  ^^^'  ANNÉE  DE  LA  FONDATION  DE 

JS3  LA  Chambre  de  Commerce  de  cette 
I^LLB.  Compilation  faite  par  M.  PhilÉas 
Oaonon,  et  publiée  sous  les  auspices  db 
LA  Chambre  de  Commerce,  A  l'occasion  db 

LA  CÉUfcBRATION   DU    PREMIER  CENTENAIRE  DB 
«A  FONDATION,  LS'  20  FÉVRIER   1909. 

♦04* 

Tardi,  le  21  février  1809,  avait  lieu  à  l'Hôtd 

i  Union  noHveltement  érigé,  uae  réunion  des 
principaux  hommes  d'affaires  de  Québec,  pour 
I«iidre  en  considération  une  communication 
?2»«  P»»'  MM.  Irvine,  McNaught  &  C«,  de 
i^Msç^âation  des  marchands  d'Halifax,  connue 
jow  le  nom  de  Committee  of  Trade,  at  Halifax. 
lond^  vers  1804. 


Cette  réunion  de.  marehand.  de  Ouébei  «. 

nom  de  Committet  ^  Tradt,  at  QuOtT^Z^ 
l'élection  de  ie«  officier..  ^^'  "  *" 

In  iïf'  °"  "M*"»*  «o*  homme.  d'«ir«ire. 
dation^  •*  ?  "°"*^''  «^  "  ">"»«■•  en  ^ 

^e  I?„  «""''*"'•'»•''*  <»«  1»  Grande-Breta- 
gne, afin  que  celui-ci  favoris  davantage  !« 
Colonie.  Anglais,  de  l'Amérique  Tteî  aiS 
dan.  leur  p^Jet  d-e««.yer  à  .upplante^  ^A^. 
«c».«  dan.  leur  commerce  avec  le.  AntilleTet 
.urtout  pour  repré^nter  4  la  mère^^?  t 
dommage  fait  au  commeixe  canadien?,^  ta 
«u.pen«on  te  acte,  de  Navigation.    Il  ébS 

«gent  en  l",^"  '»  "P"'"»"»"  d'un  même 
ÂShL^n  ICÛÎf  ^'  r'  »''™*  *"  Nathaniel 

ce."p.^Z^ll%?"X^t'S-r:n 
certain  nombre  de  «membre..    Fu«nt^'om 

aone^^T'^i'^^nii^-M^"-^^^^ 
Voilà  les  noms  de  ceux  que  l'on  peut  aooeler 


I 


A  la  demande  du  Comité  de  Québec,  un  comité 
analogue  a  pris  naissance  ^  Montréal  quelques 
jours  plus  tard,  sous  le  nom  de  Committee  of 
Tradtt  at  Montréal,  pour  travailler  dans  le 
même  sens  que  celui  de  Québec.  ' 

Ce  Committee  of  Trade  a  existé  dans  notre 
ville,  jusqu'en  1842,  alors  que  cette  association 
fut  incorporée  par  un  acte  du  Parlement  cana- 
dien, pour  dix  ans,  sous  le  nom  de  Québec  Board 
of  Trade.  L'incorporation  qui  n'avait  été  faite 
que  temporairement,  fut  déclarée  permanente 
par  un  autre  acte  du  29  mars  1845  (8  Vict.,  ch. 

LXVIl). 

En  1822,  le  Committee  of  Trade  de  Québec  a 
pour  président,  M.  John  Stewart. 

En  1832,  les  principaux  officiers  du  Committee 
of  Trade,  sont:  W.Finlay,  Président— J.  B.  For- 
syth—H. Le  Mesurier— Is.  Shaw— G.  B.  Symes. 

En  1838,  c'est  M.  Geo.  Pemberton  qui  occu- 
pe cette  charge. 

En  1842,  lors  de  l'incorporation  du  Qwhec 
Board  of  Trade,  ses  principaux  officiers  sont  : 
Hon.  W.  Walker,  Président— Geo.  Pemberton— 
James  Gibb— J.W.  Leaycraft— James  Bonner— 
Am.  Price  et  Pet  Langlois,  jnr. 

Ce  n'est  que  depuis  une  vingtaine  d'années 
que  l'élément  français  est  entré  dans  cette  asso- 
ciation commerciale  d'une  manière  notable. 
Auparavant,  c'était  une  institution  composée 
presque  exclusivement  de  gens  parlant  la  lan- 


lue  anglais,  et  le»  Canadien,  françaia,  qui^j. 
«aient  plutôt  le  petit  commerce,  reataient  indif. 

r«^S^  î"  '«  ««Pt^ntoit  particulièrement  les 
mtéréte  du  haut  commerce  d'importation  et 
d  exportation. 

Les  règlements  de  l'association  ne  furent  im- 
primés  qu'en  1853.  Il  fut  décidé,  en  1857,  que 
des  réunions  générales  auraient  lieu  tous  les 
trois  mois,  le  premier  mercredi  de  février,  de 
mai,  d  août  et  de  novembre,  après  avis  ordinaire 
dans  les  hiu*  jours  précédents.  Le  quorum  des 
assemblées  générales  était  de  douze,  celui  des 

éuTr.?.io.^"""  '-  '"""  ^  •^"-^'>^- 

U  Gazette  de  Québec  rapporte  que  le  5  dé- 

cembre  1816,  à  une  réunion  du  Board  of  Green 

Chth   tenue  dans  l'auberge  Neptune  Inn,  on 

décréta  la  fondation  d'une  autre  association 

commerciale,  connue  sous  le  nom  de  Québec 

Exchange,  qui  eut  ses  réunions  dans  leNeétune 

/««,  jusqu'au  jour  où  elle  alla  siéger  dans  ses 

propres  meubles,  vers  1827,  à  l'endroit  même  et 

J^ns  le  même  édifice  où  se  trouve  maintenant 

les  sa  les  occupées  par  la  Chambre  deCommerce 

actuelle,  dans  la  rue  Dalhousie.    Les  premiers 

jfnJrr  V^^""*'"  ^^"^'^'^^^  ^"'•«"*-  «John 
Jones,  T.   E.   Brown,  James   Heath,  George 

Symes,  J.  W.  Wolsey  et  Robert  Melvin.    La 
souscription  était  de  deux  guinées. 


EXrOKTAlKlIlS  ET  IINITAIIIIIIS.  K  iW 

QQtna  rauam'àim  iio» 


' 


EXPORTATIONS 
434  navire»  ont  laissé  'e  Port. 

198221  minots  de  blé. 


54347 

7540 

3478 

313 

28090 


157  tierçons),  . 
2626  barils  i'**^' 
40  tierçons).  - 
1726  barils!  *»«"'• 


de  pois, 
avoine, 
seigle, 
blé  d'inde. 
graine  de  lin. 


r  jambons. 


24  poinçons 

3  barils 

2  caisses 

500  Ibs  en  morceaux] 

7  barils  ) 

15  pièces    ) 

13  barils     [lard. 

114  caques) 

[barils    ) 
2294-  caques  h  beurre. 

(  tinettes  J 
992  barils  harengs. 


25  barils  d'œulk 
32  IromagM.     • 
44  caquet  tripct. 

10U8  morcytuxdebd.de  chêne. 

8424  ramee. 
3064  màti  de  navires. 
269  beauprés      " 
?ÎÎÎ«»P»«  en  pin. 

j*S^  ff  «île»  de  barils. 
}?«i  gallons  d'huile. 
1140  caisses  de  savon. 

??L«  *  chandelle. 

25  moutons. 

8  vaches. 

25  chevaux. 

6  cochons. 

'  63  pièces      ) 

i1:^^^"^(«»Pritd'épinette. 

iï^P^îfïes  en  fonte. 

2  bouilloires      " 

35  paquets        " 

2522  pipes     ) 

120  poinçons! 

594  pièces     f  Paquets  de  marchandise. 

506  quarts    ) 

39000  bardeaux. 


(7594  cornet  de  bceufb. 
152487  lattes. 
227  morceaux  échantillons. 
16  sacs  de  houblon. 


S 


5  bottes  de  vitres. 

2g  Riinots  de  criblures. 

\^v^^\   A  **•  «***"••  <te  chanvre. 
16  banls  de  graines  trèfle. 

2M  morceaux  de  fer  en  gueuse. 
30942  barriques  de  potasse. 
28  pièces      h.. 
12  barriques! '***'*• 
239  quaru  de  pommis. 

2300  minots  de  sel. 
?.*»">  d'huile  à  peinture. 

4  caques     /  <^8nons  de  castor. 

i  barrique r*"  **«  Madère. 
7  pipes  vin  Tcneriffe. 
20  poinçons  de  rum. 

2  banls  mêlasse. 

ï'    „     cidre. 
73  currents. 

143  caisses  de  raisin. 

3  poinçons  de  suif. 
56  Ibs  de  chocolat. 
30  barriques \^     .,,  . 

1  baie  /capillaire. 

1    "    laine. 

406  baies  de  cotton-'wool  (1208Ô6  Ibs) 

Lignumvitae,  13  tonnes  7  quintaux. 


20  barils  de  brai. 

Qo        u        goudron. 

f^  térébentine. 

5  serrons  d'indigo. 

I  tierçon) 

1  baril     r  .      ^ 

74  pièces  [***»««  à  priser. 

1  boîte    ) 
23  barriques  clous. 

2  caques  aoix  du  pays. 

3  caisses  moutarde. 

3  caisses  thé. 

9  barils  de  plumes. 
7  1 

3  caques /^*"!'«*>erges. 
1  canot  sauvage. 

1  boîte  de  noir  de  fumée. 
1  ban  de  Gin-Seng. 
ï  baril  ahoemac. 
18  côtés  de  cuir. 
1  boîte  d'images. 
\0        cire  d'abeille. 
1  baie  tabac  à  fumer. 
1  caisse  de  vaisselle. 

\  dî^  If  bouteilles  vides. 

3  boites  fte//weto/. 

2  barils  \   . 

1  caisse/^*®  "^cuivre. 

18  peaux  de  veaux. 

105032  peaux  de  castor. 

5562      .      "        !"*Î:*^«- 

2010  «        ''?"*''^«- 

-Snifl  «        visons. 

^^^  û^"--     Pécheurs. 


aa^o. 


ïï^^^^^^^ 


103 

83949 

51789 

16996 

561 

5591 

455 

91 

167 

262 


peaux  loups. 

chevreux. 

chats  sauvages  (racoon). 

rats  musqués. 

d'ours. 

chats. 

woolvereen. 

loup-marin. 

blaireaux. 

canards. 

IMPORTATIONS 


vin  de  Porte,  en  bouteilles. 


II  n«rt  quastion  iei  qu.  de.  marehandiM.  .up  lMqu«lIea  il  y  • 
daa  dreita  de  douane  à  payer 

5  tonneaux 

205piDes        .    ,,  _,, 

86  pièces    [vm  Madère. 

91  caques  ; 

307  pipes 

14  pièces 

65  caissons 

32  caques  , 

567  pipes    ) 

292  pièces  }vin  de  TenerifFe. 

50  caques  j 

tsc^tt^     .  jvin  rouge  français  en  bou- 

26  caisses  et  caques/    teilles. 
1  tonneau  \ 

309  pipes 

167  pièces  [vin  d'Espagne  en  bouteilles. 
54  caques 
3  caissons/ 
5286  poinçons! 
185  pièces       r"™* 


!       '     I 


9  pièces  ieau-de-vieétmngère.  v       ^ 

129  pipes  genièvre. 

f^eaques  mêlasse. 

i  pojnçon  1 

265  pièces/sucre  raffiné. 

384  pièces  | 

«1  &/"'«• 

37  tierces  ) 
247  barils  }café. 
64  sacs       / 
44  pièces    \ 

1361  caisses  de  thé 

«OVBWIB  DE  Boocœ 

PENDANTrhiverdelsnoi 
^     ^  che  sont  très  chères  à  n'ir'""""  '''  •»"■ 

Pe"o„„es  courent  ,eTc^"^'«'«'*'>"ecertai„es 
«r  les  provisions  et  les  rTr^J"*'  ^'"'  «<="P«- 
"«>«*•    On  parie  ml^S^^^^^:.'"  '"'"  *  «™» 

a  introduire  un  bill  à  la 


Législature,  pour  faire  cesser  cette  pratique. 
La  Gazette,  qui  généralement  est  bien  pondé- 
rée, s'oppose  à  ce  projet  de  loi,  et  craint  qu'on 
ait  pris  l'eflFet  pour  la  cause.  Un  correspondant 
de  la  Gazette  attribue  ce  dont  on  se  plaint 
au  grand  nombre  d'auberges  qu'il  y  a  à  Lévjs 
(une  vingtaine),  nombre  qui,  d'après  lui,  sera 
doublé  avant  longtemps,  si  l'on  n'y  voit.     Les 
habitants  qui  viennent  à  Québec  vendre  leurs 
denrées,  depuis  la  Baie-du-Febvre  jusqu'à  Ri- 
mouski,  et  qu'on  voit  arriver  par  files  de  vingt  à 
trente  voitures,  sont  rencontrés  par  les  cabare- 
tiers  de  Lévis  et  leurs  amis  ;  souvent  ceux-ci 
réussissent  à  les  effrayer,  en  leur  représentant 
les  dangers  qu'ils  xrourent  en  traversant  le  fleuve 
pour  aller  à  Québec,  et  les  gardent  ainsi  chez 
eux  et  achètent  leurs  denrées  aux  prix  qu'ils 
veulent  et  viennent  les  vendre  eux-mêmes  à 
Québec,  aveo  grands  profits.    Le  même  corres- 
pondant rapporte,  qu'à  sa  connaissance,  un  de 
ces  cabaretiers  avait  acheté  trois  cochons  pour 
£^  ;  il  garda  le  plus  gros  des  trois  et  vendit  les 
deux  plus  petits,  à  Québec,  £3.17.6.     Un  autre 
venait  vendre  £10  deux  cochons  qu'il  avait  payé 
£.5   Un  autre  achète  des  dindes  à  2/6  la  couple 
et  les  revend,  à  Québec,  neuf  et  dix  schellings. 
On  assure  que  la  moitié  au  moins  de  tous  les 
produits  destinés  à  Québec  sont  achetés  par  les 
cabaretiers  de  Lévis  ou  leurs  amis,  avec  qui  ils 
séparent  les  profits.   Le  seul  remède  serait,  dit- 


on,  de'  ne  pas  accorder  autanf  a    ,■      ^       ' 
tavernes  A  Uvjg.  """'  «^e  ''cences  de 

"  Le  prix  des  denrée»  ».»  k 
à  Québec  depuis  uTZ  T.^f '"°'"""'8™«"« 
»vait  du  beau  bœuf  ;^ur  5  slT,*™'"- »" 
paye  actuellement  8  i^.  ^  ''^'*'  <>"  le 

sols.  le  suif  à  "s  et  lo^L' ,  °r  '^''^  '«  ""^  -  9 

6  Piast.^  le  ,„i„ta','r  le  oM  ^s"'!''"  '"""<=  «  * 
cent  ;  les  dindes  9  frânc»  |i  V^  ""'*'*»  '« 
lien,  du  16  déc.  Ig^T     '      ''°'""'  "  '^^  '^««''- 

MMle.Comn,iss.fJtb  P^"*':?''  «"'"'  * 
janvier  1809  au  1- j^,t  fjî^"'  ''^'""■''  '"=  ' 

cences 280   nn        .  ^P^'^cia. 

Amendes,etc.     114.*  0  0  Cnm"  •-• ^0.17.0 

Balance  de        **  """  g^mmission.    90.5  0 

^«0« ::._74J7^  r^^«"^« 

•^ÎÔ04,  8.9 


er 


C'est  là  le  budjet  de  la  ville  de  Québec,  en 
1809.  Il  y  a  d'intéressantes  comparaisons  à  faire 
entre  ces  chiffres  et  ceux  de  nos  jours.  En  effet, 
le  montant  total  des  appropriations  de  la  ville 
de  Québec  voté  pour  1908-09  est  de  $820,000.00. 

Roger  Lelièvre  annonce  dans  les  journaux 
qu'il  recevra  les  cotisations,  sur  les  maisons  et 
les  emplacements  de  la  ville  et  faubourgs  de 
Québec,  ainsi  que  la  contribution  personnelle 
et  la  taxe  sur  les  chevaux,  pour  la  présente 
année.  Il  sera  à  son  bureau  pour  cet  objet,  du 
15  juin  au  le»"  août. 

ANNONCES  COMMERCIALES 


LE  haut  commerce  de  Québec  était  à  peu  près 
complètement  entre  les  mains  de  nos  amis 
les  Anglais  ;  les  Canadiens  français  sont  encore 
timides  et  peu  fortunés.  N'est-il  pas  curieux  de 
constater  que  la  première  annonce  commerciale 
qui  paraît  dans  le  Canadien,  le  7  mars  1807— 
journal  fondé  il  y  avait  déjà  quelques  mois  pour 
combattre  les  Anglais— était  celle  d'un  Anglais, 
le  sieur  John  W™  Woolsey,  qui  y  offre  en  vente 
"  du  thé  Hyson,  Skin  et  vert,  du  savon  de  Cas- 
tille,  du  lard  d'Irlande,  de  l'esprit  de  Jamaïque, 


Ë 


!l  , 


*  l'eau-de-vie  de  P«i- 

^«  "«  «ai/on,;  a„«rr!:^r  "''"»'"<=  »«  cuiv 

«cevoiTZI"!"!'"  "»"■«««<"'  '•'  se™  pnêt 
"""ent  chargés  i^^r  ces  r*,?""  '«''«  "««"ai 

continuerlesaffairesd.^  •  "*  P™P°»e  d« 
;'  «  se  flatte  à.lttZ""""°"  '"'''^'"<^' 
faveur  de  ses  Amis  "t  d„  ^uT''"'^"°''  de  ta 
fon  stricte  à  tout  ce  o,!i  ''  •*""  ""«  '«en- 
ses  soins  ".  "  ^'"  P»""^  être  confié  à 

"*""  »^  ««^A  0«É«EC  B,  «0, 

P''nvra^::^:r^''-'--n  vertu 
B-^tagne,  sur  I^  ma-?h'T''*''*'»G«">de" 
•"«and  elles  sont  .n-^*^  «"'  suivent 
l'Angleterre.  ""*''**'«  d'ailleu™  ^J"^ 

Gingembre,  par  quintauv  i 
Bois  de  CampècSe     ""'''  lî' 
"luners  et  autres  !,„•    j  "■ 

No«decoco,pari%,,,p. 


Sucres  étrangers,  par  quintaux,  5  s. 

blancs  ou  marnés,  quintaux,  22  s. 
Indigo,  par  livres,  6  p. 

S^'l'.P***  quintaux,  59  s.  9  p. 
Vm  Madère    j 

«    Payai        [par  tonne,  O.O.O. 
TeneriflFe  J 
Mêmes  vins  venant  d'Angleterre,  10  s. 
Café,  de  plantations  anglaises,  par  quintaux,  7  s. 
Mêlasse,  par  gallon,  1  p. 
Piment  anglais,  par  livre,  i  p. 

galllon'a^  et  autï-es  spiritueux  anglais,  par 

■Rum  et  autres  spiritueux  venant  des  colonies 
anglaises  des  Antilles,  par  gallon,  6  p. 

Dite,  venant  des  autres  colonies  anglaises  de 
1  Amérique,  9  p.  ©  w 

Dito  venant  de  pays  étrangers,  1  s. 

baux-de-yie  étrangères  ou  autres  spiritueux 
importés  de  la  Grande  Bretagne,  par  gallon, 

Sirops  et  mêlasses  importés  dans  des  vaisseaux 
appartenant  à  des  sujets  de  Sa  Majesté,  3  p. 

Drwfa  atUitioiiiiels  imposés  par  k  Parlement  ProvindaL 
33,  35  et  41,  George  HI 

Eaux-de-vie  et  autres  spiritueux  de  fabrication 
étrangère,  3  pences  par  gallons. 
nf.nTî''-^^  d'Angleterre  ou  d'Irlande  ;  mais 
gaSons  ®"  Angleterre,  3  pences  par 

Mêlasses  et  sirops,  par  gallons,  3  p. 


I 

w. 
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«MMc  pain  de  sucre  H«»  ««„ 
,  „  ucre,  de  pa»  „o.ns  d'une  livr 

ÇaK,  par  livres,  2  p. 

SeJ;Par*£oT4p'"'"*'«""'«.2p. 
Tabac  en  poudre,  .iar  livre,  4  p. 

Outre  cela  il  v  • 
droits  imposé;  pour'S'L!'"'*"*  ''*  """veau, 
construction  denouveHesorir"  f *'  '^'"•'» 
«nce,  sur  les  thés,  Z  «aux  "'  î*""'  '"  "">■ 
»'rops  et  sur  tous  lesTrtJr  ^^*""*'  '"«'««s. 
Par  un  acte  du  2!  .^  *  "'"''''«  ^  l'encan 
ch.  16)  passé  en  "Angletr^e'T  '"'  °^-««  '".' 

Bern,ude,dansIaPr,vi  "^""  *»P"*«  "*  ''"« 
,  droits,  aux  merles  Zn^iolr?"'^''''^"» 
fons  des  colonies  à  sucr«  7  c'".*  ''*  ™P°rta. 
'««  Indes  Occidentales  ^  '^'^^*^-  «"ans 

Les  principaux  officiers  d,  i„  r. 
Thomas  Scott,  collecteur  ru         '^"«"esont: 
'rôleur;  ChsG   s,^'4'^''.''C''«Stewart,con. 
'nspecteur,  pour  le  se^";  ^TlT;'  j""*^"'-  « 
«afon;  Augustus  WmT^L    *!  ?*  '^  ^avi- 
douaniers.  *  **  ""«h  McDonald, 
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PAYSANS  DES  ENVIRONS  DE  QUEBEC  EN  1809 
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ntnaPAOz  FORcnomiAiMs  punks»  et 

SALADES  DE  QDELQ0ES4INS  raiZ 


Sir  James  Henry  Craig,  Gouverneur  général. 
;f  2000.0.0. 

Robert  Shore  Milnes,  Lieutenant-gouverneur. 
;f2000.0.0. 

H.  W.  Ryland,  Secrétaire  du  gouverneur  gé- 
néral, £800.0.0. 

Lewis  Foy,  Asst  Secrétaire,  £200.0.0. 

Alex.  Porbes,  Lieut.-gouvemeur  de  Gasoé. 
£400.0.0. 

MEMBRES  DU  CONSEIL  LÉGISLATIF 

Hon.  Jonathan  Sewell,  Président  ;  Le  Lord 
Evéque  Mountain  ;  Les  hon.  juges  Monk,  Dunn 
et  Williams;  Paul  Roc  de  St-Ours;  François 
Baby  ;  Charles  Delanaudière  ;  R..A.  de  Bou- 
cherville  ;  Henry  Caldwell  ;  Sir  John  Johnson  ; 
Chartier  de  Lotbinière;  William  Smith,  gref- 
fier ;  Chas-Et.  DeLery,  asst.-greffler  ;  James 
Voyer,  greffier  des  journaux  ;  Wm  Bouthillier, 
huissier  de  la  Verge  Noire;  James  Grossman, 
Sergent  d'Armes  ;  François  Romain,  portier  ; 
Louis  Dubord, messager;  Charles  Belloin,  gar- 
dien. 


CONSBIL  SXSCOTIP 


R.d,St.p„,^  p     °™W«Thom„Dunn, 
f-A-  DeBonn.,  Johi  Y„.      'ï  ''•"••  «cO 

DIVERS 

îr'"^«*"^W.oTwir  et  rtgi.t™i„  de  /. 
«00.0.0;  Wmsa^t'h^^"    Taylor,   «^i.^^'/ 

lene;  Hnn  u  ® '*  Couronne  en  ni.        .' 

/•^AAn?       "^"n' Caldweli  ^®®"  Chance, 
f  400.0.0;  John  Hai/.        '  '^^^^eur  général 

•unntendant  des  dom  ■       ®'  ''°««Ph   Planté 

roAn/vi    ""®Pn  oouchetfo    «-  "  Papier 

fWO.0;  Edmund  Burte  a  Jr""''  S*"*™!, 

«  »«•■«;  Fred  Ea«to«.1     '*"'"''*'' ««tentes 

P'eury  De.chamba"t  sûri^?' :»^''  ^'«O-O î 

de  poste;  Lt-col.  Fleu  " T^f""*"^""'"'»''"* 

d«^  «uvages;  Louis  D^^^=^-""'auIt,  agent 

«ant  des  sauvages  Abén,     .  *'*'^ry.  surinten- 

f»"le  magasin,  déwrt^^'"';"--  Geo.  Hawdoô, 

'-"'«"ore,  officier  Se '^:i'*««''vages;  Geo 

«e  santé  pour  Je  Po^.  de 


-^Sië^^^ 


Bvéque 
^^nn,  p.. 

McOilI, 
William., 
'«rdibn, 

ivier  de 
"étaire; 


ï.l'Tn'  'l'?-  P*E«*'"»«"villc,  grand  voyer, 
.  ^250.0.0;  John  Bentley,  inspecteur  des  grandi 
chemins  ;  Wm  Burns,  encanteur  ;  Charles  Fré- 
mont,  inspecteur  de  potasse  ;  Wm  Phillips, 
inspecteur  de  fleur  ;  Wm  Bouthillier  et  Anthony 
Anderson.  inspecteurs  de  bœuf  et  lard  ;  George 
Chapman.  clerc  du  marché  et  inspectenr  des 
poids  et  mesures;  John  Grout,  inspecteur  des 
chemmees. 

COURS  DE  JUSTICE 

U  Cour  du  Banc  du  Roi  (causes  criminelles), 
Hon.  Jonat  an  Sewell.  juge  en  chef.  £1500.0.0; 
N.  F.  Uniacke,  Procureur  général,  ^"300.0.0; 
Stephen  Sewell.  Solliciteur  général.  £200.0.0  ; 
Olivier  Perrault.  Avocat  général  ;  Wm  Pollock 
et  Chas  De  Lery,  greffiers  de  la  Couronne  ;  J. 
Tanswell.  interprète;  Wm  Reid,  geôlier. 

COUR  DU  BANC  DU  ROI 

Le  grand  juge  en  chef  ;  les  juges  Dunn,  Wil- 
liams et  DeBonne  ;  G.  Pyke  et  J.-F.  Perrault, 
greffiers;  James  Shepherd,  shérif;  John  Wm' 
Woolsey,  coroner,  £50.0.0. 


♦o«f 
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PROFESSIONS  LIBERALES 


A  VOCATS  pratiquant  à  Québec,  en  1809:— N. 
XX  F.  Uniacke,  Proc.  général  ;  Stephen  Sewell, 
Solliciteur  général  ;  Olivier  Perrault,  Avocat 
général  ;  Edward  Bowen,  Conseil  du  Roi  ;  Ber- 
thelot  D'artigny,  J.-A.  Panet,  Pierre  Bedard, 
Alexis  Caron,  John  Caldwell,  Joseph  Levasseur- 
Borgia,  Xavier  de  Lanaudière,  Jean-Thomas 
Taschereau,  John  Ross,  Geo.  Vanfelson,  B.-A 
Panet,  Andrew  Stuart,  Jacques  Leblond,  Wm 
Green. 

NOTAIRES 


Charles  Voyer, 
Joseph  Planté, 
Rogci'  Lelièvre, 
Félix  Têtu, 
Barth.  Faribault, 
Michel  Berthelot, 
Jacques  Voyer, 


John  Jones, 
Martin  Martineau, 
Jean  Bélanger, 
Thomas  Lee, 
Chs  Laforce, 
Charles  Huot, 
Michel  Sauvageau. 


MÉDECINSCHIRURGIENS 

James  Fisher,  G.  Longmore,  Wm  Holmes, 
chirurgiens  nommés  pour  examiner  ceux  qui 
demandent  des  licences. 


CHIRURGIENS  ET  APOTHICAIRES 
Samuel  Holmes,  p.  Potdevin,   ' 

P  ?  u'i'?^?'^'         •'•  Dénéchaud. 
Intuu     ^^'^"^^t'    Thomas  Hutton, 
Joseph  Karsh,  Frs  Blanchet, 

p  n  r  ^^^«''^•^'•«'        Jas  Cockburn. 

Liyenght  Pu.ze,  Ja„,es  Labrie. 

Jane  Drew  Orchard  et  Marie-Anne  Mackev 
agissent  comme  sages-femmes.  ^' 


+oi^ 


IIAGON  DE  U  HUNITÉ 


r^ORJORATioN  établie  par  un  acte  de  la  4Se  an- 
y  née  du  règne  de  George  III,  chap.XII,  pour 
régir  la  navigation  dans  le  Saint-Laurent  ^ut 
remplacée  plus  tard  par  la  Commission  dû  Havre 
et  la  Corporation  des  Pilotes 

Mathew  Bell,  James  Irvine,  Frs  Boucher  IHai- 
tre^di,  Havre;   A.  J.  Raby,  Surintendan't'^d^s 

Js^us  VIT:  "r"^'  •""-  ^"'"^  '*  =««■ 

Que^    et  21  seulement  pour  au-dessus  de 
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Tarif  pçur  le  pilotage,  du  Bic  à  Québec,  à  tant  le 
pied  du  tirant  d'eau  ^ 

Du  1er  mai  au  10  novembre,  inclusiv....  £0.16.0 

Uu  11  au  19  novembre j    ,q 

Du  20  novembre  au  1er  mars      i" 

Du  2  au  31  mars ZZ,    OA^.6 


De  Québec  au  Bic. 


Du  1er  mai  au  10  novembre.. 

Du  11  au  19  novembre 

Du  20  novembre  au  1er  mars. 
Du  2  au  31  mars 


De  Québec  à  Montréal  et  retour. 


0.14.0 
0.19.0 
1.  4.0 
0.16.6 


(( 


Navires  de  200  tonneaux  et  au-dessous..  £15.0.0 

201  a  250  tonnaux 20.0.0 

251  et  au-dessus 25.0.0 

Us  navires  qui  ne  vont  pas  plus  loin  que 
Trois-Rivières,  la  moitié  du  prix.  En  montant 
de  Québec  a  Montréal,  les  pilotes  reçoivent  les 
deux  tiers  du  montant  ;  l'autre  tiers  pour  la 
descente.  Les  pilotes  paient  20/100  sur  leur 
revenu  à  l'officier  naval  qui  fait  la  collection  de 
leurs  pilotages,  pour  être  appliqués  à  un  fonds 
pour  le  soulagement  des  vieux  pilotes,  leurs 
veuves  et  leurs  enfants. 

Il  ne  paraît  y  avoir  dans  tout  le  fleuve  Saint- 
Laurent  qu'une  seule  lumière,  à  l'Ile-Verte,  dont 


le  gardien  est  un  nommé  Hambelton,  qui  épouse 
Angélique  RoUet.  à  la  Cathédrale  anglaise  lël 
ma«  ,809.    Cette  lampe  est  allumi  tous  L 

""o  dérb^!'  ""  '*''*'•  ""  "''"'  ""  '«  -"• 

AWŒE  R&mÈRE  «T  MUCE  VOLONTAIRE 


ETAT-MAJOR  DE  L'ARMÉE  RÉGULIÈRE 
Sir  James  Craig,  commandant  en  chef;  Gor- 

brigadier  général;  Lieut-colonel  Wm  Thornton 
secrétaire  militaire  ;  Major  Wm  Armstrong 
pT:;*-;:^''"*'"'"'*'-<=°'°"«'«Wm  Thornton' 

Pierre  Dumas,  aides-de-camps—Capt.  Thomas 
f  ™"«i  A- D-  C.  to  Maj.  gen.  Drummond;  S 

nel  Robert  Ellice,  assistant  ;  Col.  James  Kempt 

rurg7r        "  "'"'""'•  ^^  SomerviUe,  chl: 

GARNISON  DE  QUÉBEC 

Rabbclto  '^?°'*^''  ^'"'"'  8<"'^«">^"'.-  Col. 
Ralph  CallowLieut-gouverneur;   Ralph  Ross     ^v, 
Lewin,  Tow»  Major;  Rev.  Sir  Herbert  Croft      ^"^ 
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Chapelain;  James  Fisher,  Chirurgien;  Lewis 
Foy  Intendant  de  Caserne;  John  Gostich, Ser- ' 
gent  de  ville;   Larrath  Smith,  Asst.  Comm.  et 
paie  maître;  Samuel  Penhallow.  Léonard Mar- 
1er,  Joseph  Finch,  Commis  d'ordonnance. 

MILICE  VOLONTAIRE 
La  milice  volontaire  du  Bas-Canada  se  com- 

tnct  de  Québec.    Les  principaux  officiers  sont 
les  suivants  : 

Col.  Francis  Raby,  Adjudant  général  ;  Col. 
François^ Vassal  de  Monviel,  Député;  Major 
Charles  Fremont,  Asst  de  l'adjudant  ;  Antoine 
Louis  Juchereau  Duchesnay,  Lieut-colonel. 

T  ES  autorités  militaires  demandent  des  sou- 
±J  missions  pour  la  fourniture  de  10,500  quarts 
de  farine  et  7,500  minots  de  pois  cuisants  pour 

înlT >  f  '  ^^  ^'^"''^'  ^^"^  '^  Bas-Canada. 
11  n  y  avait  donc  pas  que  les  round  toes  qui  man- 

geaient  de  la  soupe  aux  pois  dans  ce  pays;  car 
ces  provisions  sont  pour  l'armée  régulière  qui 
stationne  à  Québec. 


-^oii» 
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ECOLIBR    DU     SkMINAIIIB  ET   BOURGBOIS  OK  QuBUC  BM   1809 
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PORIKAITS 

TTn  nommé  E.  Metcalf  informe  le  public  qu'il 
U  taillera  ou  peindra  en  profil  les  portraits  des 
personnes,  avec  ressemblance  parfaite.  Pour 
ces  portraits  il  se  sert  d'un  système  appelé  "  Phv- 
siognotrasse  ".  C'étaient  des  silhouettes  qui 
rendaient  assez  bien  les  figures. 


Le  nommé  Joseph  Moran,  qui  arrive  à  Que- 
bec,  annonce  qu'il  fera  des  portraits  à  l'huile  et 
à  1  eau,  depuis  la  grandeur  naturelle  jusqu'à  la 
plus  petite  dimension.  Il  chargera  depuis  ;é-l.  10.0 

SIGNAUX 

An  commence  à  se  servir,  à  la  citadelle,  d'un 

y  système  de  signaux,  pour  annoncer  l'arrivée 
des  navires  dans  le  port  de  Québec.  Ce  système 
consiste  à  faire  jouer  des  pavillons  et  des  boules 
au  haut  d  un  mât,  avec  lesquels  on  pourra  pro- 
duire  au  moins  3,500  mots  qui  se  trouvent  dans 
un  vocabulaire  imprimé  à  cet  effet,  en  1809  Ce 
service  est  surtout  destiné  pour  servir  à  la  na- 
vigation dans  le  port. 


''J 
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Anne  Oneffe  septembre  1784.  Marie 

,  iiSSiÊttUM  tiasuTm 


OIWBRTURB  de  la  première  >«ui»„  ^       ■ 
isno   D  T  '^*''*'»e'«  Provincial,  le  10  avril 

cotdrres'r^:-;"^'"'*''-*'^- 

responsable    lVrh,™k         •     «"«vemement 
àéllir.^M'^^^^'J  T  ''Conseil  tout 


il 


PoHs.  la  votation  était  comme  «uit  :  Bédard. 
340-Jonc8,  270-Irvine,  220  et  de  Salaberry, 

1  lo> 

La  nouvelle  Chambre  est  une  déception  pour 
le  gouverneur,  car  il  y  voit  une  opposition  plus 
puissante  que  dans  la  précédente. 


♦o4» 


SOCIÉTÉ  UTlâtAIRE 


Ta  Société  Littéraire  de  Québec,  dont  Louis 
±J  Plamondon  est  le  secrétaire,  oflFre,  le  5  avril 
im  une  médaille  d'argent  à  la  personne  qui 
célébrera  le  mieux  la  naissance  de  George  III 
par  une  pièce  de  vers  anglais,  français  ou  latins! 
Le  25  mai  suivant,  Louis  Plamondon  fait  rap- 
port  que  les  deux  odes  envoyées  à  la  Société 
Littéraire  de  Québec,  par  John  Fleming  et  un 
autre  qui  avait  signé  "  Canadiensis  ",  ont  été 
J  ugées  dignes  de  remporter  les  prix  offerts  par  la 
Société.  » 


TiEvx  habitants  de  la  Sainte-Famille  de  l'Isle 
U  d'Orléans,  nommés  Derouin  et  Alexandre,     hïm 
sont  condamnés  à  une  amende  de  ;f  20  sterling      g 


98*me. .  ^         *'*  déserté  son  régiment,  le 

INCENDIES 

d'une  ct;^^l%Îtr''  "'  iSi"^  '^^'^  '"-"• 
l'année  se  terminant  en  ml«  ij^  fî^T  ^' 

Le  6  janvier,  une  partie  de  la  brasserie  de  «f 

y  employèrent  cinq  pomLT  *?  „,    '^'"*  «* 
partie  de  I,  viUe  .un^^'^^''"  ''^ 


^SSWAHCE  OWIRE  lE  FED 

paHaco™pa«„i:^L":«::--cr;i'r 


mît  être  la  geu'e  faisant  des  affaires  A  Québec. 

•ont  les  suivants  : 

Maisons  en  pierre  ou  en  briques,  cou- 
vertures en  métal,  portes  et  châssis 
°«  "ï^me ^^  ,Qg 

Dito,  ouvertures  non  couvertes  en  méul    O.'lS.'o 

Uito,  couvertures  en  bois m^ 

Dito,  entièrement  construites  en  bois...  2.  1*0 
A  ce  moment,  il  n'y  a  aucune  assurance  cana- 
diennedans  le  pays;  ce  n'est  qu'en  1818.  que 
1  Angleterre  permit  d'en  établir  au  Canada. 
L  awurance  Phœnix  avait  discontinué  de  pren- 
dre  des  risques  dans  la  Basse-Ville;  mais  après 
des  démarches  faites  par  les  marchands,  cette 
compagnie  décide  de  reprendre  les  affaires 
comnie  auparavant,  et  aux  taux  donnés  ci-haut 
par  chaque  £100  d'assurance. 

CLERGÉS  aTHOUQOE  ET  PROTESTAinr 


CLERGÉ  CATHOLIQUE 

M°n/"?*  o^^^'^'  ^''^^"^  *^«  Û"^bec;  Mgr 
Ifl  Claude  Bernard  Panet.  Coadjuteur.-Vi- 
caires  généraux  :  MM.  Roux.  Noiseux.  Burke, 
Roque,  McDonell,  LahaiUe.  Conefray  et  Cher- 
rier.-Secrétaire  de  l'évéque  :  M.  Turgeon 


f 


Jf   i 


Au  Séminaire  de  Quihtc. 

ak-M^  «"parieur,  Profe^ur  de  thfofc, 
«<e,  M.  Oemen,  Directeur,  Profeiwurd.  nhi 

^  la  curt  de  Québec. 
M.  Doucet,  curé.- Vicaires:  MM.  Tabeau  Oa 

*  «  "opital-Général  :  M.  DauU  ri.»-,  i  • 
UrsuliriM.  M  rk      .         "«"'«»  Chapelain  aux 

dÎTu         '       "^P'*"**»'  Chapelain  à  l'Hôtel- 
Hôpital-Général. 

G^m^fl  1''^   Saint.Olivier  (Geneviève 
uuiiiimin),  Supérieure;  42  religieuses. 

Hôtel-Dieu. 

«-^^^hT"o*  ^^'^  &»int.Gabriel  (Dell.  Nor- 
manville),  Supérieure;  27  religieuses. 

Uraulinea. 

Révérende  Mère  Saint-Françoh-Xavier  {Dell. 
Taschereau),  Supérieure;  44  «ligieu^ 

CLERGÉ  PROTESTANT 
rZ*^  ft'  '''"=°''  """"'ai''.   Lord  évêque- 


Le  gouvernement  «nglait  donne  une  alloca- 
tion de  £400  par  année  au  Lord  B^Ac^,  jusqu'à 
ce  qu'on  lui  achète  ou  conatruise  un  Palaia 
Bpiscopal. 


troanoN 


LB8  écoles  anglaises  de  Québec  sont  tenues 
par  les  maîtres  suivante  :  James  Tanswell, 
Corbin,  Daniel  Robinson,  Holden,  Rév.  M.  Jack- 
son,  M.  Wilkie. 

BcoUê  élém*Htairt$  à  la  Hauig'Villt, 

Jh.  Paquet, 80  écoUers;  P.  Rochet,  M.  Paquet, 
fils. 

Au  faubourg  Saint-Jean, 

M.  Parent,  70  écoliers. 

Au  faubourg  Saint-Roch. 

Frère  Louis,  ancien  récollet,  60  écolliers  ; 
Louis  M'Kienzie  dit  Moreau,  qui  enseigne  le 
français,  l'anglais  et  le  latin. 

Jacques  Vallerand  annonce  qu'il  se  propose     W 
d'ouvrir  une  école  à  Québec  ou  dans  les  envi-     '' 


i 


f 
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rons,  pour  y  enseigner  le  fro«     • 

^3.10.0  par  mois  ollV    ^'^^"Ç^'^' «u  (aux  de 

K«i  mois,  pension  comori^sp  •  ..«^  j 
guinée  pour  les  exte..no«      """P^^e  »  "ne  demi- 
puur  les  extei  nés,  et  une  guinée  d'entrée. 

.    ^®  ^^^oût,  l'académie  de  M  w.ii,- 
jardins,  donne  une  séanL  liîfi  '^'  ''"^  ^««- 

le  public  est  invité    Te,         f  ^"'"'  ^  ^^^"«"« 
distinguèrentîe  oTuc  H      ^"^^''^  ^^^^««  ^"i  «e 

Sewell.  *:rcson,   a.   Fraser  et  J. 

TRAVERSE 


1  E^S^itîrrrr^"^^-- 

POPULAnON  D£  QKÉBEC  EN  I80? 

T^  population  de  la  ville  est  de  16  son  â 
l-i  Le  mouvement  de  cet  J  «        ^'^^0  âmes, 
l'année  1809,  suivant  l!«  PoP"lation,  pour 

est  comme  su!t7  '  '''*''*'"^  ^^  ^'^'^'  civil, 


'Mutt»ttfcWtini}!-!lj|i 


DAME  QUEBECOISE  ET  PRETRE  CATHOUQUE  EN  1808 


i  I  !r  1 
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iïï^^^ 


CHEZ  LES  CATHOLIQUES 

Baptêmes,  322  garçons  ;  330  filles. 
Mariages,  96. 

Sépultures,  264  hommes;  256  femmes. 
CHEZ  LES  PROTESTANTS 

Baptêmes,  44  garçons;  34  filles. 
Mariages,  21. 

Sépultures,  129  hommes;  62  femmes. 
La  population  totale  du  Bas-Canada  est  de 
200,000;  celle  du  Haut-Canada,  de  70,000. 

HOTES 

T  ES  deux  seuls  hôtels  un  peu  respectables, 
-U  pouvant  loger  les  voyageurs  de  quelque 
distmction,  sont  l'Hôtel  Union,  sur  la  Place 
d'Armes,  et  celui  appelé  Sturch,  sur  la  rue 
Saint-Jean. 

MONNAIE  D'ARGENT  EN  CODRS 


ri 


Argent  courant 
au  Canada,  £8.d. 

Piastre  espagnole  ou  dollar o.S.O 

Couronne  anglaise *]    0.5.6 


ii 
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nois ^'«^^'v.  10  sols  tour- 

Un  «A»7//^ ang/ai^-- 0.4 

P'éce  française  de  36  ^s^^,; «j 

et  «!^!^  par  les  IngSi         '  '^'  '**  '«"^^i 

«nadienensterW  o^r  r'  ''  '''  ''"'•«<'"« 
(Umb^rt-s  trave!")  '*"•«"<=»•«  un  dixième 

Aui:nrba-nZ"nStl'"  '"""*""  <=-"'«tion. 
fut  ,„-e„  1818  qûeTZ^^*  Québec.  Cène 
«es  portes.  *""»««  *  Qi^àec  ouvrit 

«"Œ  nnwsra  MirnooE 

L^Hr;7Zda^,^tsttr^°-^^°''" 

«lans  la  milice  dece  J^s  r''"-^™»'  Capitaine 


procurer  des  renseignements  exacts  sur  la  situa- 
tion des  choses,  dans  cette  partie  de  l'Union, 
qui,  en  raison  de  la  richesse  et  de  l'intelligence 
de  plusieurs  de  ses  habitants,  doit  naturellement 
exercer  une  grande  influence  sur  les  autres 
Etats  de  l'est    Henry  devra  choisir  ses  moyens 
d  information  au  meilleur  de  sa  connaissance, 
gu  II  se  défie  du  langage  ardent  des  fédéralistes 
et  qu'il  l'avertisse  le  plus  vite  possible  si  ce  parti 
méditait  une  séparation.  Lui  donne  des  instruc 
tions  comment  lui  adresser  ses  lettres  et  lui 
demande  de  lui  écrire  souvent.    En  un  mot,  sa 
mission  consistait  à  encourager  le  parti  'des 
fédéralistes  des  États-Unis,  à  résister  aux  me- 
sures du  gouvernement  général  et  de  lui  ofl'rir 
de  sa  part,  l'appui  et  l'aide  du  gouvernement  de 
Sa  Majesté,  au  Canada  et  en  Angleterre. 

On  prétend  que  Henry  n'ayant  pas  eu  toute 
la  satisfaction  qu'il  attendait  de  Craig,  vendit 
sa  correspondance  avec  ce  dernier  et  le  minis- 
tère en  Angleterre,  au  gouvernement  des  États- 
Unis,  pour  la  somme  de  $48,000.00,  et  que  la 
publication  de  cette  correspondance,  en  1812, 
fut  l'une  des  causes  qui  déterminèrent  l'événe- 
ment de  la  guerre  de  1812,  entre  l'Angleterre  et 
les  Etats-Unis. 


4»o4» 


'^e  '«  BKU 
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position  du  public, ZTm'^"i""'*" * '» 
P"x  plus  élevé,  en  com^«":^'*  «'""'  P»ien 


TWs  l'hiver  1808  09    i 

^  soirées  de  danse,  à'mL'^f  m^*''^'"*^^^  < 
^  Six  soirées  eurenV  .!         *^^  ^"'«n- 
Carnaval.  La  sou'cwi^^^^^^^^^^        ^«  -ison  d 
pour  ia  saison.  '^*'°"  ^^^*  de  huit  piastre 

T  El'' janvier,  mourait  à  ^n-  *  .. 

Jy  bec,  le  sieur  Claude  r"'"^^^'^  ^^  Oué- 
Principaux  citoyens  de  cette  ^"^''"^"'  ^'""  des 
«a^t  pour  être  très  à  l'aise.      ''''''°'^^'  ^"'*  Pas- 


Il    .< 


EGLISE  ST.  ANDREW 


'Ses  et  pro. 

«s  à  la  dis- 

Je  ('ei?can- 

Paient  un 

e  système 
rivée. 


Te  10  janvier,  le  gouverneur  en  chef  concède 
-U  aux  Écossais  de  Québec,  un  terrain  pour 
syéricerune  église,  faisant  face  sur  les  rues 
Saint-André  et  Sainte-Anne. 

Le  23  juin  suivant,  fut  posée  la  première 
pierre,  sur  les  fondations  de  l'église  écossaise, 
par  le  révérend  Alexander  Spark.  On  dépose 
1  inscription  suivante  dans  un  trou  pratiqué  dans 

Georg,o  III,  Britaniarum  Rege,  solum  conce- 

Craig,  Milite  Ordinis  Balnei  honoratissimi,  Sum- 
moque  Province  Praefecto,  Regio  Diplomate 
sancente,  inceptumque  promovente  ;  Multisque 
omnium  ordmum  libenter  contribuentibus  ;  Ec- 
desiae  hujus  Scotic»  primum  posuit  Lapidem 

tibl  ./i:.  ^.^^"*'"  MDCCCIX,  Comitan- 

îi  ?,  Adjuvantibus,  J.  Blackwood,  J.  Mure 
a  Monro,  et  J.  Paterson  Armigeris,  regio  diplo-' 
mate  donatis  ;  Nec  non,  J.  Thompson  et  G.  Mo- 

A  chitTto  •'""'"''"''  ^'  Jeanne  Biyson, 


•>»o<<» 
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=Hf«i^ 


lin 


f«  terre,  la  pien^  Inâj,       "    '*"''''*•  *  «« 
^ame.  C™i/.„':,.^^fjf-r;;;t  Po.ee  par  î 

«aies  qui  doivent  être  It    ."^f*"    ^e»  mo, 

'■"■«cription  suivTnr  »  ^  "*  '^"*  P"' 
f  ^tain,  est  luZuluZt  *"'  •""  P'»""' 
•«'•'T:  "Auspice  Deo     rr    '^'"  "•  "«  Sala 

Régnante  augusS  -  Lj"'"  "■»  »"■""" 
cellentissi^o  Vi™ J^jt^*^""  «t-ab  Ex- 

"orandi88,mi,_Balne.  ÔZ,-  "•'*  '^"*  •><>■ 
çopiarum  duce,  ac  "l s^  "" '^""«'-Summo 

fecto-etc,  etc ,  etc  Ah^^  '""*  "«'°'"»  P™- 
Antonio  de  SalaW  *''"'"*"'"'-Ludovico 
Michaële  AamabUi  ^i^-'Î^S'a^k^ood  et 

«t,o„i  Pnesidentibus    Co^r/  ^"u"'*"'''  **«- 
Baillairgé  architecte:  «T^""^' ""^'""^ 

o-.-e.repos3ent^r°S^«;"^P^n. 


n, 


e  Prison, 
>  à  fleur 

par  Sir 
:oui<8  de 
»t  reçue 
ie  l'édi- 
î8  mori- 

pierre 
>S>  puis 
platine 
î  Sala, 
die  Ju- 
innum 
Geor- 
bEx- 
Kf  ho- 
immo 
prae- 
ovico 
>d  et 
îdifi. 
:isco 
^an- 
bus. 


Monnaies  et  i  latine  sont  ensuite  déposées  dans 
la  pierre  et  celle-ci  est  posée  par  le  gouverneur. 
Après  quoi  le  Révérend  docteur  Spark  prononce 
un  discours.  Sir  James  Craig  se  retire  en  don- 
nant  aux  ouvriers  une  preuve  subitantielle  de 
I  sa  libéralité. 

Cette  maison  est  celle  occupée  présentement 
par  le  Morrin  Collège  et  la  Société  Historique. 

THÉÂTRE 


LB  16  janvier,  les  officiers  de  la  garnison  font 
représenter  au  théâtre  une  comédie  intitu- 
ée  :  Cheap  living.  Portes  ouvertes  à  six  heures  : 
lever  du  rideau  à  sept  heures.  Une  dame  Usher 
parait  être  l'étoile  de  cette  troupe,  oui  venait 
de  Boston.  On  y  joue  aussi  une  autre  pièce 
intitulée  :  Miss  in  her  teens. 

Quelques  jours  plus  tard,  la  même  troupe 
joue  la  comédie  intitulée  :  Foundling  et  une 
f^ce  appelée:  Animal magnetism.  Boxes  and 
Fit,  5  sh.-Upper  Box,  3  sh.-Gallery,  1  sh.  8  d. 

Le  10  juin,  soir  du  dernier  jour  des  courses 
on  joua  au  théâtre  la  célèbre  comédie  de  Shake- 
speare  :  Much  ado  about  nothing.  Us  gens  qui 
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■vaient  acheté  de*  billet.  -» 

«*«ntprié.d>„voyer  talr*'  ?^  «"' 
9-30  heure.,  pouro^';;~"l°":f '«'""«^ 
*"«  qu'il»  amW  --*«"*"  «tt 

""'*"*  "onc  lia*  encore  n<t. 

"*'SS*''Œ  M  U  MME 

««lut  royal  à  la  V.     /  ''/*''«'«'"•'«•    A  mid, 
rtception  wr  wrj!,,'»««™--  *  •  heu™ 

«u  Château\iX„r  *!'    *  °'"!^*™-" 
«  banquet  à  l'Hôtel  Union  '°"^'  "»' 

♦0+ 


rosK  AUX  urruEs 

I/p«i:s"deVMit'f  "'.'"*  «^"<^~'  «•- 

G?o.«e  Heriot,  quuTen  n^"?'^'  "  "*•" 
de  Poste  à  Quibec  mJ      ."*  **""«  ""'t™ 

Thomas  Porteous  oui  ,     ''  °"°'^''  *<=■=  et 
™o"8.  qui  avaient  annoncé  qu'un 


h  f 


«  «oirée, 
ue«  avant 
«n  atten- 
»  sièges 


courrier  de  poste,  entre  Montréal  et  Terrebonne 
venait  d'être  engagé,  nour  transporter  les  let- 
tr^  et  les  paquets.  Terrebonne,  l'Assomption, 
Saint-Denis,  Saint-Hyacinthe  et  Verchèret,  se 
I  plaignent  de  ne  pas  avoir  encore  de  bureaux  de 
poste,  et  de  souffrir  du  manque  de  communica- 
tions. 

Le  25  mai,  la  Gazette  de  Québec  annonce  que, 
quoiqu'il  soit  arrivé  plusieurs  vaisseaux  derniè- 
rement, elle  n'a  pu  se  procurer  aucun  journal 
de  Londres  plus  récent,  que  ceux  du  soir  du 
ler  avril  précédent  :  ce  qui  faisait  que  ses  nou- 
velles d'Europe  étaient  vieilles  de  55  jours. 

Le  3  août,  la  Gazette  annonce  qu'elle  vient  de 
recevoir  le  Times  de  Londres,  des  15  et  16  juin 
précédent.  C'est  encore  au-delà  de  50  jours, 
dans  le  plus  beau  temps  de  l'année. 

Pendant  l'hiver  de  1808-09,  une  seule  malle 
par  mois  part  d'Halifax  pour  l'Angleterre  ;  il  en 
est  de  même  pour  les  malles  entre  Québec  et  le 
Haut-Canada. 

Dans  l'été  de  1809,  quand  Le  Canadien,  jour- 
nal  français  publié  à  Québec,  publie  des  choses 
qui  ne  plaisent  pas  aux  autorités  gonvernemen- 
taies,  les  numéros  du  journal  sont  immobilisés 
au  bureau  de  la  Poste,  qui  refuse  de  les  trans- 
porter. 


•>»o4» 


Li  9  février,  François  Boucher,  ci-devant  Ca- 
^pitaine  du  Port  de  Québec.  Agé  de  80  ane, 
célèbre  le  50e  anniversaire  de  son  mariage,  avec 
Joeephte  Tremblay,  Agée  de  75  ans.  U  matin, 
ils  entendent  une  messe  à  l'église  de  la  Basse- 
Ville,  dite  par  M.  Doucet,  curé  de  Québec.  Il  y 
eut  musique  à  l'église  et  décorations  des  navires 
qui  se  trouvaient  dans  le  Port.  Une  chanson 
fut  composée  pour  l'occasion,  par  un  des  amis 
du  jubilaire. 

I 


LB  1er  mai,  Wm  Arrowsmith  informe  les  mar- 
chands et  le  public  en  général,  ainsi  que  les 
capitaines  de  navires  et  les  voyageurs,  qu'il  a 
ouvert  une  auberge  au  pied  de  la  Côte  Lamon- 
tagne,  sous  le  nom  de  Neptune  Inn,  où  le  public 
aura  tout  le  confort  désirable.  Dans  le  mois 
de  novembre  suivant,  cette  auberge  avait  déjà 
changé  de  mains,  et  était  alors  tenue  par  le 
nommé  Pierre  Lonnergan. 

♦o4» 

LONDON  COFFEE  HOUSE 


LB  2  mai,  MM.  Wm  Manthorp  et  Wm  Mitchler 
annoncent  qu'ils  viennent  d'ouvrir  le  Lon- 


^^t^j^^^^gf 


^^l"Tv  ""  "*  "'  ""  Sou^Ie-Fort, 
Tri  '  "  '  °"  P"*""™  «e  '«ire  wrvir  i 
«-te^l^-re  du  iour  ce  qu'il  y  .  de  mi.ux7ur  .î 


oxntsEs 


T  E8  8,  9  et  10  juin,  eurent  lieu  les  grandes 
iJ  courses  de  chevaux,  sur  les  Plaines  d'Abra- 
ham.  ou  se  rendirent  tous  les  habitants  de  la 
ville.  Les  maisons  se  fermaient  pendant  ces 
grandes  courses  annuelles. 

Je  22  juim  Norman  Fitzgerald  Uniacke  est 
JU  nommé  Procu^ur-Général  pour  la  Province 
rl„?   .    !  o^  ^'^P*^'"   S«^«"'  Solliciteur. 

On  prétendait  alors  que  Bowen  était  le  premier 
Conseiller  du  Roi  au  Canada.  p'^'"'*»' 


JOSEPH  QOESNE 


I 


E  2  juillet,  décède  à  Boucherv.lle.  le  sieur 
J  Joseph  Quesnel.  à  l'âge  de  58  ans  seule- 


V 


ment.  Il  était  Tauteur  de  plusieurs  poésies^ 
entre  autres  de  celle  intitulée  :  Colas  et  Colinette. 
La  Gazette  prétend  qu'il  récita  plusieurs  fois, 
sur  son  lit  de  mort,  ces  quelques  vers  qu'il  avait 
faits  une  couple  d'années  auparavant  : 

Hélas  !  que  sert  de  regretter 
Les  instants  de  ce  court  passage  ; 
La  mort  ne  doit  pas  attrister, 
Ce  n'est  que  la  fin  du  voyage. 

4.04. 

E  premier  juillet,  James  Kerr  est  nommé  Juge 
de  la  Cour  du  Banc  du  Roi,  pour  le  district 
de  Québec,  à  la  place  de  l'hon.  Thomas  Dunn, 
qui  a  donné  sa  démission. 

4»o4- 
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TE  21  juillet,  Ignace  Paradis,  forgeron,  s'in- 
J  troduit  dans  le  magasin  de  James  Ross, 
sur  le  marché  de  la  Basse-Ville,  et  s'empare 
d'une  valise  et  de  deux  coffres  de  fer  dont  l'un 
contient  £1854.  Paradis  est  arrêté  le  même 
jour  et  on  réussit  à  retrouver  une  partie  de 
l'argent  volé. 

Le  30  septembre.  Paradis  est  condamné  à 
être  pendu  le  13  octobre  suivant.  Il  fut  exécuté 


mi   ! 


devant  la  Prison,  après  avoir  espéré  jusqu'à  la 
dernière  minute,  obtenir  pardon  de  sa  faute 


•>»o4« 


REIKIEDSES  CUmÉEi  EN  VOTACE 


r\ANs  e  mois  de  juillet,  les  mères  Saint-Ga- 
.  •  ""*'•„«"'«"«'««.  et  Saint-Martin,  déposi- 
f^ff     ''"ôt^'-Dieu.  s-emba«,uent  dansée 

f  ^  otrïT,,""*'  ""■*"■  '^"'-  P^P"^'^  de  nie- 
r,„„  .^  ''  "'"'  accompagnées  de  M.  Bé- 

amlr."^  "'  '"  '»">"»'"»"«.  de  M.  Ben- 
dW«Ti  ?''*'■'  "•'*"♦«'"•.  d'un  ouvrier  et 
d  une  fille  de  service.  L'Ile-aux-Oies  pendant 
un  certam  temps  a  été  la  principale  source  de 

^rr  n'  ''"***'■!>'-.  ■»««  depuisZl^ue: 
«nées  elle  ne  rapporte  presque  plus  rien.  Ce 
voyage  est  entrepris  pour  juger  de  l'état  de 
cette  propriété  et  fai«  de  nouveaux  arrange! 
ments,  s'il  y  a  lieu. 

Le  5  août,  les  mères  Saint-Gabriel  et  Saint- 
Martin,  de  l'Hôtel-Dieu,  et  leur*  compagno". 

Elles t  Tr  "'  "'•'™y='8eà  l'Ile-aux^Oies 
Elles  sont  heureuses  de  rentrer  dans  leur  con, 
munauté  bénite  d'où  elles  sont  absentes^epuTs' 
plus  de  treize  jours. 


DENTISTERIE 


V 


* 


EN  juillet,  arrive  à  Québec,  un  chirurgien-den- 
tiste, du  nom  de  McAlIister,  pour  y  prati- 
quer sa  profession  pendant  quelque  temps.  Son 
travail  se  fait  sans  douleur. 

«        BOULANGERS 


IE  7  août,  la  Cour  de  Session  de  la  Paix, 
j  décide  que  le  pain  blanc  de  quatre  livres, 
vaudra  9  pences,  et  le  pain  bis  de  6  livres,  un 
scheling,  et  que  les  boulangers  seront  obligés 
de  marquer  leurs  pains  des  lettres  initiales  de. 
leurs  noms.  Dans  le  mois  de  novembre  suivant, 
les  boulangers  se  mirent  en  grève,  prétendant 
que  le  prix  fixé  par  les  juges  était  insuffisant. 
Pendant  près  d'une  semaine  ils  fermèrent  leurs 
boutiques  et  refusèrent  de  cuire.  Les  gens  se 
rassemblaient  à  leurs  portes  et  les  suppliaient 
de  se  remettre  au  travail.  Il  est  question  de  les 
forcer  à  cuire. 
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HAVKAnOH  A  U  VAreOR 


Je  3  juillet,  on  annonce  que  le  bateau  vapeur 
U  construit  surle  Lac  Champlain,  a  fait  Mn 
P«m,er  voyage,  de  Burlington  à  &i„t  JeTn! 

10  milles  a  l'heure  à  un  certain  moment. 

Le  4  novembre,  à  huit  heures  du  matin   le 
y^peur  Accommodation  arrive  devant  Quétec 
Cest  le  premier  bateau  à  vapeur  qui  voyage 

le"!  r  t'"'"';r'"T'-    "  "'  •«'«'  deVoS 
le  !«•  novembre  à  deux  heures  et  demie  dé 

après.m,di,  ayant  été  trente  heum>  àTanc« 

Il  a  donc  parcouru  la  distance  entre  Québec  et 

iWontréal,  en  trente-six  heures. 

l-hii^r,"  n"*^""""""'  "  ^'*  '■'  «^'"O  ■"»''«  à 
lun  ,'-A  "  P^"»*^"  «î"'  ont  payé  »8  cha- 
çun.    L  Accommodation,  qui  est  la  propriété  de 

iver^^'L*?"  ",r"'  '""«^  "«  ''""-•'t 
avec  75  pieds  de  quille,  et  mesure  85  pieds  dé 

longueur  sur  le  pont.    Son  engin  a  été  fabriqué 

auxusines de  Trois-Rivières.  L'Accomn^^^ 

est  muni,  sur  ses  côtés,  de  «.ues  perpendictC 

res  à  double  rayon  sur  bande  circulaire. 

La  Gazette  de  Quibec,  dans  sa  version  fran. 

çaise.  traduit  'teamboat  p„  chaloupeZfumd^" 


EXECUTION 


LE  13  septembre,  Peter  Hartet  Patrick  Queen, 
soldats  du  98^  Régiment  de  Sa  Majesté,  sont 
exécutés  près  des  fortifications,  à  l'extérieur  du 
Cap  aux  Diamants,  pour  désertion. 

'     GRANDS-VOTERS 


IE  18  septembre,  décède  en  son  manoir  de  la 
J  Nouvelle  Beauce,  Thon.  G.-E.  Taschereau, 
Colonel  du  second  bataillon  de  la  milice  de  Qué- 
bec, membre  du  Conseil  Législatif,  Grand- Voyer 
du  district  de  Québec  et  Surintendant  des  mai- 
sons de  la  Poste  en  cette  province. 


Le  5  octobre,  Pierre  Marcoux  et  Fleury 
Deschambault  remplacent  l'honorable  Gabriel- 
Elzéar  Taschereau,  le  premier  comme  Grand 
Voyer  et  Inspecteur  des  grands  chemins  et  rues, 
pour  le  district  de  Québec,  le  second  comme 
Surintendant  des  Maisons  de  Poste  provinciales, 
dans  la  province  du  Bas-Canada. 

Pierre  Marcoux  décède  le  20  novembre  sui- 
^    vant  et  est  remplacé  par  J.-B.  D'Estimauville. 


LA  CARRIOLE  QUEBECOISE  DE  1809 
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NOYADE 


IB  12  novembre,  un  canot  d'écorce  chargé 
i  de  cinq  personnes,  part  de  Québec  pour  se 
rendre  au  Château-Richer.  Vis-à-vis  Saint- 
Pierre  de  risle  d'Orléans,  le  canot  chavire  et 
tous  se  noient.  Voici  les  noms  :  Pierre  Cloutier, 
deux  frères  du  nom  de  Gravelle,  Etienne  Réau-' 
me  et  un  fils  de  Jean  Huot,  tous  pères  de 
famille. 

aoTDRE  DE  u  umiim 

LE  30  novembre,  la  navigation  est  considérée 
comme  close.  Le  nombre  des  vaisseaux 
arrivés  dans  le  port,  cette  année,  a  été  de  443, 
et  le  nombre  de  ceux  qui  en  sont  partis  est  de 
421,  outre  23  qui  étaient  prêts  à  partir  mais  qui 
se  sont  vus  obligés  de  rester  dans  la  province,  à 
cause  des  grands  froids  hâtifs  de  cet  automne. 

POUCE 


ÏB  18  juillet,  les  juges  de  Session  assermcn- 
J  tent  vingt-neuf  hommes  pour  faire  le  ser- 

T 


vice  de  con.tablc8  dans  la  ville,  pour  l'année 
suivante. 

UVRES  mpRIHÉS  il  QOto;  EN  U09 
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Te  petit  livre  de  vie,  qui  apprend  à  bien  vivre 

u  î  o  f  "**'  '^*^"'  «**=•  Pa*-  Je  Père  Ama- 
ble  de  Bfttinefons.  Québec:  Imprimé  à  la  Nou- 
velle  Imprimerie. 

A  N  apology  for  Great  Britain,  in  allusion  to  a 
n.  pamphlet  intituled  :  "  Considérations,  &c. 
IZ  ""/»"*/»^«'.M.P.P.»  Québec:  Printed 
and  sold  by  J.  Neilson,  no.  3,  Mountain  Street. 
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rpRAiTÉ  d'arithmétique  pour  l'usage  des  écoles. 
JL   Par  Jean-Antoine  Bouthillier.    A  Québec 
che?  John  Neilson,  Imprimeur-Libraire,  Rue  la 
Montagne,  n©  3. 

4*04. 

Ardbrs  and  rules  of  practice,  in  the  Court  of 
y  King  s  Bench,  for  the  district  of  Québec 
Lower  Canada,  Québec.  «««^ec. 


DuLBsandordersof  practice,  in  the  provin- 
Xi,  Çial  Court  ofAppeal8,Lower Canada.  Que- 
bec  Pnnted  by  P.  E.  Desbarats,  Law  printcr 
to  the  King'8  most  excellent  Majesty. 

rjoNSiDÉRATiONs  sur  les  effets  qu'ont  produits 
V  en  Canada  la  conservation  des  établisse- 
ments du  pays,  les  mœurs,  l'éducation,  etc.,  de 
ses  habitants  et  les  conséquences  qu'entraîne- 
rait leur  décadence,  par  rapport  aux  intérêts  de 
la  Grande  Bretagne.  Par  un  Canadien  M.  P.  P 
[Par  D.-B.  Viger] .  Montréal  :  Imprimé  chez 
James  Brown,  Libraire,  n».  20,  rue  Saint-Fran- 
çois-Xavier, vis-à-vis  le  Séminaire. 

T  A  solide  dévotion  à  la  très  sainte  famille  de 
JU  Jésus,  Marie  et  Joseph.  Québec  :  Imprimé 
à  la  Nouvelle  Imprimerie,  Rue  Buade. 

DE  viris  illustribus  urbis  Rom»,  a  Romulo  ad 
Augustum;  ad  usum  sextae  shol»  :  auctore 
C.  F.  Lhomond,  in  Universitate  Parisiensi  Pro- 
fessore  Emerito.  Juxta  septimam  editionem 
Parisiensem.  Québec  :  Apud  Joannem  Neilson. 


rVicnoNNAiRB  de  l'ancien  droit  du  Canada  ou 
U  compilation  des  édita,  déclarations  royaux, 
et  arrêts  du  Conseil  d'État  des  Roix  de  France 
concernant  le  Canada,  &c.  Par  Justin  M»Carthy, 
étudiant  en  droit  Québec  :  Chez  John  Neilson, 
Imprimeur- Libraire,  no.  3.  Rue  U  Montagne. 

RBADY  reckoner;  shewing  the  proportion 
which  staves  of  various  dimensions  bear, 
to  the  standard  of  5i  feet  by  U  inches.  By  Thos. 
MKie,cuIler.  Québec:  Printed  byJ.Neilson, 
Bookseller  &  Stationer,  n».  3.  Mountain  Street. 

♦©♦ 

rpHB  Québec  Almanac  :  and  British  American 
X   Royal  Kalendar,  for  the  year  1809.  Québec: 
Pnnted  and  sold  by  J.  Neilson,  no.  3.  Mountain 
Street. 

Qéance  de  la  Société  Littéraire  de  Québec 
KJ  tenue  samedi,  le  3c  juin  1809.  Québec:  Im' 
primé  par  ordre  de  la  Société,  par  J.  Neilson, 
imprimeur-libraire,  n».  3.  rue  de  la  Montagne. 

n&^^^lt^S^^''^''  ^'"n«  quinzaine  d'an- 
nées \^  Société  Historique  de  Québec,  que  l'on 

d^™  1°"^°"*^  ??"*"L^  *»  P'-^^^ière  i^iâitution 
de  son  genre  en  Canada. 


Dtandino  ruies  and  régulation,  of  the  Hou«c 
^r^ctrrll''^^''^'^'''''''^'  Revi.edand 

aT  -i  J^*!î«««n*-  Québec  :  Printed  by 
Authonty,  by  RE.  Desbamt.,  law  printer  to 
the  Kif.g8  mo8t  Excellent  Majesty. 

T  ETTER  to  Lord  Castlereagh  on  the  State  of 
U  Upper  Canada.    Québec. 

nEcuEiL  de  cantiques,  à  l'usage  des  missions, 

éditior  T^^  "'.r  ^«^^^hismes.  Sixième 
édition.  Québec:  Chez  John  Neilson,  Impri- 
meur-Libraire,  no.  3,  Rue  U  Montagne. 

^ELEGRAPHY.    Quebec,  1809. 

J-      Instructions  et  vocabulaire,  pour  le  service 

tLtTT  T^^""^  ^^  télég^X  quHïn 
8^f^  à  !i  ''"^*''"*'l  ^"*'  ^^  «citadelle  et  qui  con- 
siste a  élever  ou  abaisser  des  boules  posées  de 

ti?nTrru^"rès3"slSr"%  ^  -ochJ^^'l^n. 
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P"^'***"* Major  Ths-S.  Hethrington. 

1er  Vicc-Président.  Dr  Ed.  Morin. 
2'neVice-Vréiidcnt  Wm-A.  Marsh. 

Trésorier. A.-G.  Auger. 

Secrétaire T.  LeVasseur. 
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Geo.-E.  Amyot, 

Montefiore  Joseph, 
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P.-J.  Bazin, 

J.-M.  McCarthy, 
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R.  LaRue, 
J.-G.  Scott, 
P.-J.  Paradis, 
W.H.  Wiggs, 
Jos.  Picard,  . 
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